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Les attendus de fin de cycle et les compétences à construire à partir des arts du cirque 

renvoient au champ d’apprentissage :  

«  S’exprimer devant les autres par une prestation artistique et / ou acrobatique ».  

1- Les attendus de fin de cycle  

Au cycle 2 : 
- Mobiliser le pouvoir expressif du corps, en reproduisant une séquence simple d’actions 

apprise ou en présentant une action inventée. 

- Mémoriser des figures, des éléments et des enchainements pour réaliser des actions 

individuelles et collectives. 

Au cycle 3 : 

- Réaliser en petits groupes 2 séquences : une à visée acrobatique destinée à être jugée, une 

autre à visée artistique destinée à être appréciée et émouvoir. 

- Savoir filmer une prestation pour la revoir et la faire évoluer. 

- Respecter les prestations des autres et accepter de se produire devant les autres. 

2- Les compétences à construire  

Tableau de connaissances, de capacités et d’attitudes à construire : 
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Au cycle 2 : 

Au cycle 3 : 

Psycho-socio-affectif Cognitif Moteur

- S’exposer aux autres : s’engager 
avec facilité dans des situations 
d’expression personnelle sans 

crainte de se montrer. 

- S’engager en sécurité dans des 

situations acrobatiques en 

construisant de nouveaux 
pouvoirs moteurs.  

- Tenir différents rôles sociaux : 

artiste de cirque, juge, 

spectateur. 

- Mémoriser des figures, des 

éléments et des enchainements 

pour réal iser des actions 

individuelles 

- Choisir les éléments de 

l’enchainement en fonction de 
ses capacités.  

- Réaliser des actions de plus en plus 

tournées et renversées, de plus en 

plus aériennes, de plus en plus 

manuelles, de plus en plus 

coordonnées (acrobatie, équilibres, 

jonglerie).  

- Réaliser des actions de plus en plus 

drôles (clownerie).  

- Réaliser les différentes actions de 

manière de plus en plus coordonnée 

et enchainée. 

Psycho-socio-affectif Cognitif Moteur

- S’engager dans des actions 

artistiques ou acrobatiques 

destinées à être présentées aux 

autres en maitrisant les risques 

et ses émotions.  

- Tenir différents rôles sociaux : 

artiste de cirque, juge, 

spectateur. 

- Construire et mémoriser un 

enchainement.  

- Choisir les éléments de 

l’enchainement en fonction de 
ses capacités. 

- Réaliser des actions de plus en plus 

tournées et renversées, de plus en 

plus aériennes, de plus en plus 

manuelles, de plus en plus 

coordonnées (acrobatie, équilibres, 

jonglerie).  

- Réaliser des actions de plus en plus 

drôles (clownerie).  

- Enrichir son répertoire d’actions afin 

de communiquer une intention ou 

une émotion.  

- Réaliser les différentes actions de 

manière de plus en plus coordonnée 

et enchainée.
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3- Les contenus 

Au cycle 2 : 

Arts du cirque cycle 2

Contenus moteurs :  

Les contenus décrits ce-dessus sont mis en jeu à travers les arts du cirque autour de familles 
circassiennes : la jonglerie, les équilibres, les acrobaties et la clownerie et à partir de l’acrosport.  

Il s’agit pour l’élève :  

- de jongler seul ou à deux, en diversifiant les lancers et les objets utilisés : un puis deux objets, en 

utilisant une puis les deux mains, parmi les foulards, anneaux, cerceaux plats…  

- d’effectuer des équilibres, avec ou sans aide, sur divers engins en se mettant progressivement 
debout (sur la boule par exemple) : boule, poutre, fil, engins roulants (pédaliers à 4 puis 2 roues, 

échasses) ;  

- d’effectuer des acrobaties : réaliser avec puis sans aide et parade des figures simples d’acrosport à 

deux ou trois, avec un voltigeur en équilibre ;  

- d’être expressif et drôle lors de numéros de clownerie à partir de gestes et de situations du 

quotidien ;  

- d’inclure des exercices d’activités gymniques dans les numéros en utilisant divers engins 
gymniques (exemple : mini-trampoline, barres..) et exercices (tourner, rouler, sauter, se renverser…).  

Les éléments sont de plus en plus maitrisés (équilibration pendant l’exercice et à la réception) et de plus 

en plus enchainés. L’esthétisation du numéro s’appuie sur la maitrise des éléments le composant mais 

également sur la virtuosité, sur le caractère « acrobatique » de ceux-ci.  

Contenus méthodologiques et sociaux :  

- Choisir les éléments du numéro en fonction de ses possibilités, en tenant compte du risque encouru 

et pour viser la meilleure performance possible.  

- Mémoriser les différents éléments du numéro.  

- Apprécier la prestation des camarades en tant que spectateur.  

- Donner un avis sur la prestation de ses camarades en utilisant un outil d’évaluation (grille de niveaux 

d’habileté par exemple) en tant qu’observateur (pour aider) ou juge (pour apprécier et évaluer).  

- Tenir les différents rôles (porteur, porteur intermédiaire, voltigeur) en acrosport.  

- Aider les autres en tenant les rôles d’aide et de pareur.  

- Respecter les règles de sécurité et de fonctionnement de l’activité ; exemple : je respecte les règles 
d’or du montage et du démontage des pyramides en acrosport.
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Au cycle 3 : Il est précisé dans les programmes que : «  Les activités artistiques et 

acrobatiques peuvent être organisées sur chacune des trois années du cycle, en exploitant les 

ressources et les manifestations sportives locales ».  

Arts du cirque cycle 3

Contenus moteurs :  

Les contenus décrits ce-dessus sont mis en jeu à travers les arts du cirque autour de familles 
circassiennes : la jonglerie, les équilibres, les acrobaties et la clownerie et à partir de l’acrosport.  

Il s’agit pour l’élève :  

- de jongler seul ou à deux, en diversifiant les lancers et les objets utilisés : un puis deux, voire trois 

objets, en utilisant une puis les deux mains, parmi les foulards, anneaux, cerceaux plats, chapeaux… 

- d’effectuer des équilibres, avec ou sans aide, sur divers engins fixes plus ou moins souples : (boule, 

poutre, fil, slackline) ou sur des engins roulants (pédaliers à 4 puis 2 roues, échasses) ;  

- de réaliser des acrobaties : réaliser avec puis sans aide et parade des figures d’acrosport à deux ou à 

trois en limitant le nombre et le type d’appuis des porteurs et avec un voltigeur en équilibre ; par 

exemple : passer progressivement d’appui sur les pieds et / ou les genoux à des appuis sur les mains  

- d’utiliser en clownerie des actions de plus en plus symboliques et variées en partant de la motricité, 

de gestes du quotidien pour les transformer et les rendre plus lisibles pour les spectateurs ; 

- d’inclure des exercices d’activités gymniques dans les numéros en utilisant divers engins 
gymniques (exemple : mini-trampoline, barres..) et exercices (tourner, rouler, sauter, se renverser…) de 

plus en plus anticipés et enchainés, de plus en plus aériens et renversés (ex : tenir en ATR quelques 

secondes, se déplacer sur les mains quelques instants).  

Les éléments sont de plus en plus maitrisés (équilibration pendant l’exercice et à la réception) et de plus 

en plus enchainés. L’esthétisation du numéro s’appuie sur la maitrise des éléments le composant mais 

également sur la virtuosité, sur le caractère « acrobatique » de ceux-ci.  

Contenus méthodologiques et sociaux :  

- Choisir les éléments de l’enchainement en fonction de ses possibilités, en tenant compte du risque 
encouru et pour viser la meilleure performance possible.  

- Construire un numéro de plus en plus enchainé et coordonné.  

- Respecter les règles de sécurité et de fonctionnement de l’activité 

- Aider les autres en tenant les rôles d’aide et de pareur. 

- Tenir les différents rôles (porteur, porteur intermédiaire, voltigeur) en acrosport.  
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4- Les axes de progrès 

- Donner un avis sur la prestation de ses camarades en utilisant un outil d’évaluation (grille de niveaux 

d’habileté par exemple) en tant qu’observateur (pour aider) ou juge (pour apprécier et évaluer). 

- Respecter la prestation d’un camarade en tant que spectateur.  

- Savoir filmer une prestation pour la revoir et la faire évoluer.

Indicateurs DE… A…

L’espace

- D’une utilisation restreinte de 

l’espace proche et dans un ou 

deux axes.  

- A l’utilisation de l’espace dans de 

nombreuses dimensions, directions et 

trajectoires : avant / arrière ; latéralement 

; haut / bas / intermédiaire ; droite, 

courbe  

Les actions 

motrices

- D'actions simples et diversifiées - A des actions plus complexes et plus 

risquées  

L’enchainement 

d’actions

- D’une discontinuité ou d’une 

juxtaposition de mouvements 

(actions motrices et manipulations)

- A un enchainement de mouvements variés 

et plus inhabituels, avec des appuis parfois 

manuels et écartés de l’axe vertical (vers 

l’axe horizontal, voire vers la verticale 

inversée avec aide).  

La relation aux 

autres 

- D’actions individuelles et / ou 

peu risquées  

- A des échanges, des contacts avec les 

autres ; à des actions plus risquées, des 

exploits à montrer, seul ou à plusieurs  

Le jeu d'artiste - D’une présence avec le regard 

devant et parfois vers les 

spectateurs 

- A une présence continue, avec le regard 

vers les spectateurs  
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5- La trame de variance 

La relation aux 

appareils, aux 

objets

- De la découverte des différents 

appareils et des différents modes 

d’actions possibles pour agir sur 

des objets de tailles et de formes 

différentes  

- A l’expérimentation des différents 

appareils, à plusieurs niveaux (bas, moyen) 

et à la manipulation des différents objets en 

utilisant prioritairement la meilleure main, 

parfois les deux (l’une puis l’autre 

successivement).  

La composition 

du numéro 

- D’une construction 

conventionnelle (début, 

éléments, fin) 

- De pas ou peu d’utilisation de 

costumes, d’accessoires 

- A une construction plus intentionnelle, 

plus maîtrisée avec un début et / ou une 

fin surprenante  

- A l’utilisation de costumes, d’accessoires et 

parfois de décors qui aident à la lisibilité 

du propos  

La relation au 

monde sonore 

- D’une utilisation du monde 

sonore « monocorde » (sans 

variation de rythme, d’intensité)  

- A une utilisation parfois basée sur des 

ruptures, des nuances plus variées  

Le corps - Tout ou partie du corps 

- Les dissociations segmentaires 

- Les équilibres, les déséquilibres  

- Les déplacements avec ou sans objets, sur des appareils ou pas… 

L’espace 

- La taille et la forme des espaces  

- Le nombre d’espaces  

- Les directions  

- Les niveaux : haut, moyen, bas pour les voltigeurs en acrosport 
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Le Temps

- La durée du numéro  

- Le rythme : continuité / discontinuité  

- La vitesse d’exécution : pour s’établir à l’équilibre, pour réaliser les 

jonglages 

Le Matériel

Utilisation ou non :  

- des appareils  

- des engins  

- d’objets pour jongler  

- d’objets pour se déguiser  

- d’objets pour la mise en scène  

- d’objets pour protéger, sécuriser 

La relation 

aux autres

- Les rôles de porteur, de voltigeur  

- Les rôles d’aide, de parade  

- Les rôles de spectateur, d’observateur  

- Le rôle de créateur (création collective de numéro)

Les 

inducteurs 
(moyens, contraintes 

permettant de 

déclencher la réflexion 

puis la création)

- Les objets : balles, foulards, chapeaux, quilles… 

- Les verbes d’actions :  

- acrobaties, acrosport : se balancer, se suspendre, porter, voltiger..  

- équilibres : s’équilibrer, se déplacer en avant, en arrière, sur des 

appareils qui roulent  

- jonglerie : lancer, attraper, faire tourner..  

- clownerie : actions motrices destinées à faire rire, émouvoir, étonner… 

- Les images pour l’expression, la communication : une chute imaginaire, un 

sentiment exagéré (la joie, la tristesse..), un état accentué (la maladresse…) 

- Les supports musicaux 

- Les supports sonores  
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6- Les dispositifs 

• L’espace scénique : la piste de cirque  

- Un espace, lors des représentations.  

- Plusieurs espaces (plusieurs ateliers) de travail :  

- des espaces différents. Exemple : travail d’une famille circassienne sur chaque espace  

- des espaces identiques occupés par plusieurs groupes d’élèves (2 à 5 élèves) ou par 

l’ensemble de la classe, en fonction de l’objectif poursuivi ou du matériel disponible.  

Exemple : toute la classe fait du jonglage.  

• Des espaces pour regarder et apprécier  

Un espace pour les spectateurs : indispensable lors des représentations afin d’amener les 

artistes à s’orienter par rapport à cet espace.  

Le nombre 

d’artistes en 

représentati

on 


- Seul (peu ou pas utilisé)  

- Le groupe  

- La demi-classe  

- La classe entière (spectacle scolaire par exemple) 

Les postures - Artistes  

- Spectateur  

- Observateur  

- Aide, parade  

- Créateur

Le 

partenariat 

- Avec ou sans partenariat  

- Le type de partenaires : compagnie de cirque, avec ou sans chapiteau  
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Un espace pour les observateurs lors des phases d’aide à l’apprentissage. 

 Exemples d’organisation :  

- La demi-classe observe l’autre demi-classe  

- Ou encore la demi-classe se divise en deux groupes et chaque demi-groupe observe, à son 

tour, l’autre demi-groupe.  

 

• La constitution du public  

Le nombre : le public est constitué en fonction des objectifs poursuivis. Exemple : si des 

élèves sont en difficulté face à un public trop nombreux, il est possible de demander aux 

danseurs de se produire face à peu de spectateurs ; ils se donnent ainsi « à voir » aux autres 

sans pour autant être bloqués psychologiquement par le trop grand nombre ; ces groupes 

restreints peuvent aussi être constitués de camarades complaisants.  

La qualité du public : les élèves de son groupe, d’autres élèves de la classe, ceux d’une autre 

classe de l’école, ceux d’une autre école, les parents, un public plus général, lors de la 

représentation finale sous le chapiteau. 

• Le temps de présentation  

Un temps de présentation, même bref et au sein de chaque groupe ou entre groupes 

géographiquement proches, doit être systématiquement organisé à chaque séance, afin 
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La présentation des numéros de cirque

Dans un cirque classique, les spectateurs sont tout autour des artistes. A l’école, dans un 

premier temps, le type d’organisation spatiale n’est pas nécessairement utilisé. Par contre, si 

une compagnie de cirque vient en résidence dans une école avec un vrai chapiteau de 

cirque, le travail et les représentations se feront essentiellement sous chapiteau, dans cette 

configuration spatiale ; il est alors indispensable d’habituer les élèves (au minimum une 

représentation générale) à évoluer dans ce contexte particulier. 
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d’habituer les élèves à se « donner à voir aux autres ». Ce temps se positionne plutôt en fin de 

séance.  

Un temps plus structuré de présentation est prévu plusieurs fois durant la séquence, dans les 

conditions les plus proches de la présentation finale, si une présentation est prévue en fin ou 

après la séquence.  

 

Le support musical peut être un inducteur qui va permettre à l’élève de construire sa motricité. 

 

Plusieurs étapes sont à respecter.  

 Etape 1 : conception du projet, prise de contact par l’enseignant avec les partenaires et 

appropriation du contexte global du projet par les enfants.  

 Etape 2 : entrée dans les matériaux de la danse, éventuellement dans la thématique.  

 Etape 3 : accueil d’un ou de plusieurs artiste(s) par la classe et travail de collaboration entre 

le ou les artistes et l’enseignant.  

 Etape 4 : composition, écriture, mémorisation  

 Etape 5 : présentation devant des spectateurs  

Les programmes distinguent la réalisation au cycle 2 de la composition au cycle 3. Si 

dans les deux cas, il s’agit bien de créer un numéro de cirque, le degré de création n’est pas 

identique et tient compte de l’âge et des capacités des élèves.  
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L’univers sonore 

Le partenariat avec une compagnie de cirque

Les étapes 2 et 3 peuvent être inversées. Travailler en amont de la rencontre avec le ou les 

artistes permet de gagner du temps sur les acquisitions de base. Par contre, la relation 

partenariat n’est pas encore véritablement engagée. 

La création / la reproduction 
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Au cycle 2, l’élève est amené à créer un numéro à partir d’éléments apportés par l’enseignant 

et / ou l’artiste. Il s’agit plus, à ce niveau, de faire un choix comme le soulignent les 

programmes.  

Au cycle 3, par contre, la création prend un caractère collectif qui va permettre aux élèves 

de créer véritablement un ou plusieurs numéros à partir de la constitution progressive, tout au 

long de la séquence et avec l’aide de l’enseignant et / ou de l’artiste, d’un répertoire d’actions 

motrices dans les différentes familles circassiennes.  

7- Exemples de situations  

Situations de jonglerie 

- Utilisations d’objets variés : foulards, anneaux, cerceaux plats, balles lestées, chapeaux, assiettes, 

diabolo…

Variantes : jongler avec deux puis trois objets (foulards, anneaux et balles), jongler avec un 

partenaire, jongler sur un appareil (jongler en étant debout sur la boule).  
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Situations sur appareils 

- Appareils : la poutre, la boule, le fil, le rolla-bolla, la slackline  

- La slackline est une sangle souple tendue entre deux supports rigides (deux murs, un mur et 

un poteau, deux poteaux, deux arbres en extérieur…) à l’aide d’un tendeur.  

- S’équilibrer sur la slackline installée à 40cm du sol en se mettant debout puis se déplacer 

en avant le plus loin possible sur la slackline. Présence de deux pareurs qui peuvent se 

transformer en aide (tendre les bras afin de positionner les mains à hauteur de celles de l’élève 

sur la slackline).  

 
Variantes : la hauteur, la 

longueur de la slackline, la 

distance à parcourir : le 

plus loin possible puis d’un 

bout à l’autre, la possibilité 

d’avoir une ou deux aides 

(une de chaque côté), un 

ou deux pareurs (de 

chaque coté).  
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Situation avec utilisation d’engins mobiles 

Engins à roues (vélos) ou à roulette (patins, pédalier à 4 roues), échasses.  

Le pédalier à 4 roues : faire un déplacement en ligne droite d’un 

point à l’autre de la salle puis refaire le trajet en évitant des 

obstacles (cônes).  

Variantes : pédalier à 2 roues, avec ou sans aide(s) ou pareur(s).  

Situation d’acrosport 

- Trouver une pyramide statique à partir d’une position imposée de porteur (à 4 pattes, allongé 

sur le dos, ou agenouillé) ; rotation des rôles de porteur et de voltigeur.  

Pyramide statique à deux à partir d’un porteur allongé sur le dos.  
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- Faire évoluer une pyramide statique vers une pyramide dynamique (c’est-à-dire en 

mouvement).  

Pyramide dynamique à trois à partir d’un porteur à 4 pattes.  

Variantes : le nombre d’élèves pour la pyramide, la présence ou non d’aide(s), de pareur(s), le 

nombre de pyramides à trouver, le temps pour les trouver.  

Situation de clownerie 

« L’objet trop lourd » : un objet est posé au sol. L’élève essaie de le soulever mais n’y arrive pas 

car il est trop lourd.  

Utiliser les verbes d’action : soulever, tirer, pousser, tomber (sur les fesses par exemple).  

Trouver une fin originale et décalée. Exemple : faire venir un superhéros qui réussira sans problème 

ou faire intervenir un autre élève (plus petit, plus fluet…) qui réussira sans problème et qui repartira 

avec l’objet sous le bras. 
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8- Le matériel  

Le matériel utilisable pour les arts du cirque :  

- Les appareils : fils, slacklines, boules, rolla-bollas, poutres, bancs, trapèzes, cordes à grimper,

- Les engins : vélos, engins à roulette (patins, pédalier à 2 ou 4 roues), échasses,

- Les objets pour jongler : rubans, balles et ballons, anneaux, cerceaux plats, bâtons du diable, 

diabolos, chapeaux…

- Les objets pour se déguiser : chapeaux, costumes, nez rouge…

- Les objets pour la mise en scène : chaises, tables, tapis, paravents…

- Les objets pour protéger, sécuriser : tapis de taille, de forme et d’épaisseur différentes. 

9- La sécurité 

• La sécurité passive  

- Les espaces aménagés doivent être suffisamment éloignés les uns des autres, des murs et 

des espaces de rangement d’autres matériels pour éviter toute collision imprévue.  

- Nombre d’élèves et le nombre de groupes d’élèves doivent être déterminés en fonction 

de la taille de la salle et du type de situations pédagogiques proposées aux élèves.  

- La composition du public : le nombre et la qualité des spectateurs doivent être définis en 

fonction de la capacité des élèves à se produire face à un public.  

- L’aide et / ou la parade 

• La sécurité active 

- La sécurité affective doit être assurée pour chaque représentation : les élèves doivent 

pouvoir évoluer sans crainte du regard de l’autre.  

- Adopter la posture du spectateur se construit afin que le regard soit aguerri et bienveillant.  

- La posture d’observateur se construit également afin que les retours soient structurés, 

constructifs et également bienveillants.  
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- La compréhension et le respect des consignes et règles de fonctionnement doivent être 

obtenus et vérifiés. L’enseignant peut demander aux élèves de reformuler (dire avec ses mots) 

afin de vérifier le niveau de compréhension.  

10 - L’évaluation 

Une grille de co-observation en cycle 2 peut être utilisée par les élèves durant la séquence. 

Deux organisations possibles :  

- La classe divisée en deux : un groupe en représentation et un groupe en observation, puis 

rotation des postures.  

- La classe divisée en plusieurs groupes : les groupes les plus proches spatialement sont 

regroupés par binômes de groupes : un groupe est en représentation et un groupe observe, 

puis rotation des postures.  

11- Le lien avec le socle commun 

- Le domaine 1, les langages pour communiquer :  

Développer sa motricité et construire un langage du corps :  

- Adapter sa motricité à un environnement particulier en évoluant sur des agrès variés, et engins 

variés, devant des spectateurs et des juges (cycle 2) ;  

- S’exprimer par son corps et accepter de se montrer à des spectateurs et des juges (cycle 2) ;  

- Acquérir des techniques spécifiques aux différentes familles circassiennes pour améliorer son 

efficacité (cycle 3).  

Nom de l’artiste :  
Nom de l’observateur :  
Date : 

Numéro : équilibre sur la slackline Cocher 

Niveau 1 Monter sur la slackline avec aide 

Niveau 2 Monter sur la slackline seul

Niveau 3 Se déplacer vers l’avant sur la slackline
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-  Le domaine 2, les méthodes et outils pour apprendre :  

S’approprier seul ou à plusieurs par la pratique, les méthodes et outils pour apprendre :  

- Apprendre à planifier son action avant de la réaliser : construire un numéro en fonction de ses 

capacités, du risque encouru et afin de viser la meilleure performance possible (cycle 2).  

- Répéter un geste pour le stabiliser et le rendre plus efficace (cycle 3).  

- Utiliser des outils numériques pour observer, évaluer et modifier des actions (cycle 3).  

- Le domaine 3, la formation de la personne et du citoyen :  

Partager des règles, assumer des rôles et des responsabilités pour apprendre à vivre 

ensemble :  

- Assumer des rôles sociaux : artiste de cirque, créateur de numéro, spectateur, juge (cycles 2 et 3)

- Assurer sa sécurité et celle d’autrui sur des agrès et des engins variés (cycle 3).  

- Le domaine 5, les représentations du monde et l’activité humaine : 

S’approprier une culture physique sportive et artistique :  

- Découvrir la variété des agrès et des engins : poutre, boule, fil, engins roulants (cycle 2) ;  

- Exprimer des intentions et des émotions par son corps dans un projet artistique acrobatique 

individuel (cycle 2) ;  

- Savoir situer des performances à l’échelle de la performance humaine (cycle 3).  

12- Le lien avec la santé 

Les programmes soulignent que l’élève doit « apprendre à entretenir sa santé par une activité 

physique régulière » en lien direct avec le domaine de formation n°4 du socle.  

Il s’agit pour lui de :  

- découvrir les principes d’une bonne hygiène de vie, à des fins de santé et de bien-être 

- ne pas se mettre en danger par un engagement physique dont l’intensité excède des qualités 

physiques.  
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CAPACITES QUE L’ELEVE VA POUVOIR CONSTRUIRE A PARTIR DES ARTS DU CIRQUE : 

L’élève va être en capacité de : 

- Résoudre des problèmes : Comment diversifier son répertoire moteur, à partir des différentes 

familles circassiennes et l’acrosport ? Comment choisir les actions à réaliser en fonction de ses 

capacités (ni trop faciles ni trop difficiles) ? 

- Prendre des décisions, gérer son stress, gérer ses émotions : accepter de prendre des 

risques calculés avec puis sans aide, avec puis sans parade,  

- Informer, échanger, savoir prendre des décisions, être responsable : construire, à plusieurs, 

le numéro au plus près de ses capacités et de celles des autres membres du groupe, juger de 

manière impartiale et objective (en utilisant les outils proposés), 

- Avoir conscience de soi : savoir se situer dans l’espace, maitriser son corps dans toutes les 

situations d’équilibre et de déséquilibre (en l’air, tête en bas, en hauteur…), se concentrer lors 

de la présentation de l’enchainement devant les autres,  

- Avoir de l’empathie, être solidaire, être habile dans les relation interpersonnelles : donner 

des conseils pour aider un camarade à choisir les actions qui vont composer numéro, être un 

spectateur respectueux et bienveillant, être un co-observateur objectif.  

"  / "18 18


